
Chers (es) internautes,  

Je me suis rendu compte que personne jusqu’à ce jour n’osait poser de façon claire et pédagogique 
les bases de cette citoyenneté en matière de droits, d’égalité des chances, de considération des 
minorités issus de la diversité dans la société Française. 

Si j’ai rédigé ce plaidoyer c’est dans le but d’une part, d’exprimer ma sensibilité, d’autre part d’apporter 
une lumière complémentaire à ce débat en permettant à tous via ce texte de réfléchir sur ce 
phénomène en regardant l’avenir d’une manière plus clairvoyante et responsable. 

Je sais que nombreux sont les Français qui, face à cette question sociétale demeurent récalcitrants et 
conservateurs. Ce qui peut s’entendre, mais on ne peut nier cette nouvelle configuration de la 
population Française résultat des nombreuses guerres, de la colonisation et migrations successives 
etc. Et donc, il serait temps de changer notre conception et conviction ouvrir les possibles sur cette 
belle identité Française. 

D’où, le projet de société que je propose ci-dessous, où le respect et la dignité de l’autre issu de la 
diversité et devenu citoyen Français serait exalté. 

Cependant, je dois avouer mes angoisses : Sommes –nous prêt à nous donner les moyens éducatifs, 
idéologiques et politiques pour atteindre cet objectif ? Sommes –nous prêt à évoluer par rapport à nos 
pratiques en ce domaine en étant plus cohérent, plus transparent et concret sur la question du droit de 
l’autre issu de la diversité à participer aussi à la vie de la société Française et à construire ensemble 
ce grand projet humain dont ont rêvé les grands sages de l’histoire tel que Gandhi, Bouddha, Jésus, 
Allah et d’autres, j’entends celui de « la famille humaine», avec tout ce que cette expression porte de 
positive, de cohérente et de clairvoyante en elle. 

Alors, dans ce texte, j’invite chaque Française et chaque Français à comprendre l’intérêt d’une telle 
posture, qui est de nous permettre: 

-De mettre ensemble nos énergies, d’unir nos différences dans une même démarche de production de 
la tolérance, de la latitude, de délivrer les potentialités d’un peuple Français riche de part sa diversité 
filiative, ethnique, culturelle en favorisant l’émergence de compromis. 

-D’élargir notre champs de conscience en sortant de nos servitudes d’hier de sectorisation, de 
ségrégation, de discriminations fondée sur les origines pour réhabiliter et restaurer le principe d’égalité 
républicaine ou d’égalité tout simplement. 

-De défendre l’idée que quelque soit la race, la religion, etc. toute personne possédant la carte 
d’identité Française, ayant des connaissances suffisantes et honorables de la culture Française et se 
sentant appartenir de cœur et d’esprit à cette nation, puisse pouvoir exercer ses droits en y respectant 
ses devoirs les plus élémentaires et représenter son pays dans toutes les circonstances de la vie 
sociale et/ou institutionnelle. 

-De faire que dans notre société, chaque citoyen Français puisse trouver un espace de partage et de 
respect pour son plein épanouissement ? C’est-à-dire, de privilégier les processus de construction du 
citoyen Français et universelle de part sa qualité d’être humain. 

-De faire émerger le sujet humain comme « liberté » et comme « création » d’une humanité véhiculant 
une éthique et une responsabilité vis-à-vis de sa société d’origine et du monde, de mettre en avant 
cette belle idée d’universalité, de solidarité, de respect entre pairs de la race humaine.  

-Protéger, « prendre soin de», entendre cette diversité qui se sent Français bien qu’issu d’ailleurs.   

-Réfléchir sur nos manques en matière d’acceptation de l’autre et sa différence et de ce fait, le sens 
que nous personnes se disant responsables, lucides et militantes donnons aux causes humaines de 
ce monde. 

-D’éduquer les promotions futures à acquérir des attitudes d’intégration de l’autre, à se positionner en 

tant que défendeur de l’intérêt général, ce qui sous entend qu’il partage, l’acceptation des valeurs 

sociales, morales et de respect mutuel, de laïcité, de citoyenneté de la société Française. 



-De se projeter dans la postérité dans cette belle fraternité en préparant l’avenir, en reconnaissant et 
en installant de la diversité pour combattre les aberrations qui polluent l’entente entre hommes dans le 
partage d’une nationalité commune au delà de toute différence. 

-Eclairer les instances sur cette commande relationnelle, sociale et juridique d’aide aux personnes 
dans un travail « d’accompagnement » pour qu’ils ne renoncent pas à leurs droits en qualité de 
citoyen Français, et de les éviter l’échec d’intégration. 

Tout ce qui précède ne va pas sans :  

Une ré interrogation sur nos représentations  de « la place » des ces personnes à partager 
ensemble notre société Française et ses valeurs démocratiques et républicaines : soit, qu’il est 
nécessaire d’œuvrer pour que toute personne (étrangère ou locale) inscrite dans une démarche 
d’intégration des valeurs et des lois qui régissent notre société Française, puisse être accueillie, 
protégée, respectée, valorisée, reconnue sur le sol Français dans son droit d’être sujet-acteur dans 
les décisions qui sont prises pour son peuple, soit, éviter le préjugé, la stigmatisation des manques 
des uns et des autres et toute occultation d’identité à cause d’une particularité. 

-Une cohérence avec nous-mêmes dans le respect de nos semblables, finalement de l’humanité. 

-Assumer conséquemment notre rôle en qualité de « personne responsable de l’autre nous-mêmes », 
j’entends « faire en sorte qu’équité, fraternité, égalité, libe rté soit le socle de notre action et 
engagement pour l’amour, la paix, l’harmonie dans l e monde.  

Ceci dit, permettez –moi d’ouvrir une parenthèse pour dresser la liste des problèmes que rencontre le 
citoyen Français issu de la diversité, notons principalement:  

-L’aberration du système faisant apparaître une inégalité de traitement entre Français de souche, 
français d’un même territoire DOM confondus et les Français immigrés et naturalisés. 

-De la discrimination en matière d’emploi. 

-Des réticences pour accéder à des services sensés être ouverts à tous, ou pour une mise à 
disposition d’informations, entendez un comportement de rejet à cause souvent des origines raciales, 
religieuses, handicapes, appartenances politiques, et cetera.  

-Un éreintement, des crispations, de l’affliction après tant d’efforts et d’échecs. Certains dépriment, 
d’autres font une réaction en retour de mutisme, de rébellion, de fronderie, de violence, de 
marginalisation, de rejet, voir d’enfermement dans une obsession identitaire, et donc, ont peu ou pas 
de lien affectif, psychologique et culturelle avec le pays d’accueil. 

Ce sont donc, des Français qualifiés de « Français de seconde zone », j’entends qui n’ont pas le label 
« AF ». 

Alors, ce texte est là pour : 

-Nous aider à ouvrir notre cœur et à accueillir l’autre comme il se doit .  
-Dénoncer ces comportements frileux et blafards évacuant l’autre, ces attitudes hostiles qui nuisent 
non seulement à la cohésion et à la réputation sur le long terme de notre belle devise et de notre 
société Française. 
 
-Inviter les gouvernants à donner l’exemple en appliquant les grands principes issus de la 
déclaration des droits de l’homme et du citoyen pour transformer cette image négative et 
tourmentée qu’ont les personnes issues de la diversité à l’égard des Français. Et donc, garantir un 
positionnement éthique et politique dans notre pays sur les droits de chacun à être reconnu de part sa 
citoyenneté Française. 

-Répondre aux besoins d’intégration et de reconnaissance des Français issus des minorités et voulant 
prendre part pleinement aux décisions de la vie sociétale et institutionnelle. 

-Etre dans une démarche de création d’une meilleure synergie et cohésion entre  les membres de 
la société Française . 



-Mettre le citoyen au centre du projet de société dans sa resp onsabilité vis-à-vis de « l’autre lui-
même » . 

-Eveiller les consciences, lutter contre les inégalités  et dérives comportementaux, raciales, 
idéologiques, communautaires de toutes sortes, empêcher toute rigidité ou blocage administratif, faire 
en sorte d’impulser une autre dynamique dans ce pays en s’ouvrant et en absorbant toutes les 
différences pour en faire une véritable force.  

-Débattre sur ce problème de reconnaissance de l’autre soi-même, valoriser l’autre, favoriser les 
rencontres entre citoyen Français de différents origines afin de mieux se connaître et d’accepter son 
semblable avec sa différence.  

-Encourager le métissage, la synthèse des idées, des  savoirs, des cultures, des religions, des 
filiations,  etc. Maintenir contre vents et marrées la dynamique, et les intérêts de tous dans une action 
commune et collégiale. Etre tolérant dans nos actions domestiques et politiques. 

-Retrouver l’être humain responsable, amoureux, bienveillant et altruiste qui est en nous.  

Ce projet dont je parle se veut ouvert et dynamique et se situe dans un contexte construit par 
l’évolution en fonction de la personne humaine à protéger et à accueillir en tant que sujet-actif en lui 
permettant de faire valoir ses droits et devoirs de citoyen. 

De ce fait, il me semble que nous devons avoir à l’esprit que nous ne seront efficaces que dans 
une complémentarité citoyenne . Et donc, j’appelle chacun à se donner comme mission d’inscrire le 
citoyen-acteur dans l’espace monde à travers le respect, la reconnaissance, et l’acceptation. 
Finalement, j’invite les Français à améliorer le quotidien des personnes issues de la diversité en 
préservant leurs droits et leurs intérêts quelque soit leur origine, couleur de peau ; etc. en les 
considérant, en les inscrivant dans un lieu  chaleureux et rassurant qui exalte leurs droits, leur donne 
une légitimité sociale, facilite leur épanouissement. Nous sommes en faites acculé à favoriser un 
« mimésis » à travers la reproduction d’actes humains positifs en matière de tolérance, de réflexes de 
construction culturelle, sociale et intellectuelle ; à élever nos enfants au-dessus de leurs origines 
filiative, familiale, culturelle, religieuse pour qu’ils se positionnent en tant que défendeur de l’intérêt 
général, (partage et acceptation des valeurs sociales, morales, de respect mutuel, de laïcité, de 
citoyenneté) de la société Française. A faire parti de cette chaîne éducative et formative permettant à 
tout à chacun de jouer un rôle dans les décisions de la nation renforce la personnalité tant sur le plan 
psychologique, social et moral de l’individu et lui permet de vivre plus sereinement sa vie. Faire en 
quelque d’avoir une attitude bien traitante envers la personne sujet-acteur dans la société afin de 
contribuer à modifier son environnement matériel et social. Aller plus loin dans le projet 
d’harmonisation et de cohérence de notre société Française ; mutualiser les potentielles existantes 
grâces à la contribution de chacun au projet d’une société Française véhiculant un esprit de 
coordination de tous les acteurs. Optimiser notre efficacité. Veiller à l’éthique en matière de 
reconnaissance, des droits de chaque Français. Eviter finalement, la juxtaposition des communautés, 
qui est un danger pour la cohésion de notre société Française. 

 

Conclusion : La finalité serait de :-« Mettre ensemble des énergies », unir les différences dans une 
même démarche, celui de produire de l’amour, de la tolérance, de la latitude, de délivrer les 
potentialités d’un peuple Français riche de part sa diversité et élargir notre champs de conscience en 
sortant de nos servitudes absurdes et puériles pour combattre les aberrations d’une société Française 
qui se veut porteur de valeurs et défenseur des droits de l’homme. Montrer notre capacité à exercer 
nos responsabilités vis-à-vis de l’autre. -Porter des garanties éthiques, stratégiques et 
organisationnelles au service de ceux qui malgré leurs origines filiatives, culturelles, religieuses,  
politiques, sociales, etc. acceptent de jouer le jeu et de se battre ensemble pour l’intérêt général. 
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